


 

 

 
PLANCHE 3 
 
 
Bernache du Canada 
Très nombreuse durant la période de migration. Remarquez son cri, souvent sur 
deux notes, alors que le cri de l’Oie des neiges n’est que sur une seule note. 
 
Chardonneret jaune 
Impossible de confondre le mâle. La femelle, jaune et beige, est plus difficile à 
reconnaître. Remarquez les ailes noires arborant une ligne blanche assez large. 
Son chant est un gazouillis enjoué. En vol, on peut entendre son cri distinctif qui 
ressemble à « piou piou piou piou ». Fréquente les mangeoires. 
 
Corneille d’Amérique 
Souvent observée pourchassant les corbeaux et même les hiboux : un chœur de 
corneilles alertées signifie qu’un prédateur n’est pas loin! Plus petite que le 
corbeau. La queue de la corneille est en forme d’éventail alors que celle du 
corbeau est en forme de losange. 
 
Faucon émerillon 
Petit faucon souvent aperçu perché dans une grande épinette. D’abord forestier, 
mais bien adapté aux paysages de banlieue. Cri très perçant et insistant. 
 
Goéland à bec cerclé 
Le goéland observé le plus souvent dans les centres urbains. Non, ce n’est pas 
une mouette! Notez le cercle noir au bout de son bec et ses pattes jaunes. 
 
Moineau domestique 
Introduit d’Europe. On ne prend pas souvent le temps de l’observer, et pourtant, 
il rend plus vivantes nos ruelles et nos cours. Le mâle arbore un plastron noir 
alors que la femelle est brune. Se nourrit au sol et dans les mangeoires. Se 
dissimule souvent dans les haies. Ses populations ont beaucoup décliné dans les 
dernières décennies. 
 
Quiscale bronzé 
Souvent confondu avec la corneille, mais cette dernière est plus grande. Il paraît 
noir, mais si vous le regardez en plein soleil, vous comprendrez l’origine de son 
nom. Corps bronzé, tête iridescente. Au vol, on le reconnaît à sa queue très 
longue et très large. Fréquente les mangeoires. 
 



 

 

Roselin familier et Roselin pourpré 
Les femelles sont souvent confondues avec le moineau. Leur silhouette est 
toutefois plus élancée et le plumage, plus ligné. Le mâle des deux espèces 
arbore une tête rouge framboise (R. pourpré) ou rouge brique (R. familier). Les 
deux oiseaux fréquentent les mangeoires. Dans les villes et les banlieues du sud 
du Québec, le Roselin familier est habituellement le plus commun alors que le 
Roselin pourpré préfère les milieux plus forestiers. Plus au nord, le Roselin 
pourpré est plus répandu. 
 

Vacher à tête brune 
Notre seul oiseau « parasite » : pond ses œufs dans le nid des autres espèces. 
Surtout présent à la campagne. Tête brune bien visible. Un peu plus petit que le 
carouge. 
 
 


